Le 24 janvier 2020, le 24^e^ Congrès de Pneumologie de Langue Française, consacré à l'asthme et à la médecine 4P, ouvrait ses portes au Parc des Expositions à Paris. Le même jour, le premier patient atteint de COVID-19 en France était diagnostiqué quelques kilomètres plus loin, à l'Hôpital Bichat [@bib1].

Alors que nos rédacteurs prenaient des notes pour rapporter les échanges passionnants qui ont eu lieu pendant le congrès, ils étaient bien loin d'imaginer ce qui allait nous arriver quelques semaines plus tard [@bib2] ! La vague de patients venant du Grand Est, les réanimations qui débordent, nos services de pneumologie transformés en « unité covid », des pans de nos activités médicales qui s'arrêtent net, la vie avec un masque, ces patients étranges qui désaturent en quelques heures, à peine essoufflés, la course aux traitements, la recherche qui s'organise dans l'urgence malgré les laboratoires fermés, les collègues qui tombent malades... Le vertige, les questionnements, la fatigue... mais aussi la solidarité, l'inventivité, la générosité et cette inextinguible curiosité médicale qui nous pousse à essayer de comprendre cette nouvelle maladie respiratoire.

Certes, notre vie a changé et nous ne savons pas ce qu'elle sera après cette épidémie. Comment allons-nous concilier notre activité pneumologique habituelle et la prise en charge de ces patients « covid+ » ? Quel suivi devons-nous proposer à ces patients après la pneumopathie ? Comment et pour combien de temps adapter nos pratiques des EFR, de l'endoscopie, de la ventilation ? Comment continuer à faire de l'enseignement ? Comment allons-nous échanger entre nous à l'avenir ? Le prochain CPLF devra-t-il se faire par vidéo interposée ?

Car la pneumologie bien sûr poursuit sa route et le suivi de nos patients avec. Les asthmatiques, contre toute attente, sont peu représentés parmi les victimes du COVID-19 [@bib3], [@bib4], peut-être parce qu'ils expriment peu le récepteur ACE2 du virus dans l'épithélium bronchique [@bib5]. Cependant, ils continuent de vivre avec leur handicap et leurs questions, portant ce fameux « fardeau de la maladie » que l'épidémie n'aura pas allégé. Ce CPLF a été l'occasion de faire le point sur les avancées de la recherche et des traitements de l'asthme, soulignant le tournant fantastique pris depuis quelques années grâce à l'arrivée des biothérapies, qui ont littéralement changé la vie des patients répondeurs. Etablir une stratégie d'utilisation rationnelle de ces traitements sera un objectif de recherche majeur pour les années à venir. L'importance d'un diagnostic précis et de la prise en charge globale et personnalisée incluant éducation, activité physique, alimentation, environnement, a été rappelée tout au long des sessions. Ce sont ces messages que nous avons eu à cœur de transmettre dans cette revue, car le COVID-19 n'a rien changé à leur pertinence et leur importance pour notre pratique clinique.

Si l'exercice d'écriture de ce numéro spécial de la Revue des Maladies Respiratoires consacré à l'asthme, en pleine pandémie, a pu paraitre schizophrène à nos jeunes rédacteurs, on pourrait cependant dire qu'il est tombé à pic : après tout, la lecture de la revue n'est-elle pas la meilleure façon de se former tout en respectant la distanciation sociale ?!!
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